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La Chambre a voté la Loi 
des douzièmes provisoires 
Sauf une. elle a adopté les motf i-

tications Votées par le Sénat 
vxn Clidmbre a adopté hier les Ceux pro

jets *e douzième» provisoires qui venaient 
d'être votés par le bénat avec certaines mo
difications. ! 

L'Assemblée ratifia les décisions prise» 
au Luxembourg, sauf «n ce qui concerne 
l'article 3. Le texte primitif de cet article 
stipulait que « les crédits ouverts par le» 
articles 1 et 2 seraient répartis par mini», 
ter* ». Le Sénat ajoutait ces mets : « sui
vant le cadre et confoi-mément a la nomen
clature des dépenses du budget de 1922 ». 

La Chambre, par 491 voix contre 50, re
poussa cette modification, qui aurait eu pour 
conséquence de faire recommencer tous les 
ordonnancements de dépenses qui ont été 
émis Cette décision des députés s'applique 
aussi bien aux douiiètne» du budget ordi
naire qu'à ceux du budget des dépenses 
reccuviables. 

— *-OQO « 

La Conférence de Paris 
s'ouvrira demain 

-o 
Hier, M. Polncaré a prés idé 

u n e réunion interministériel le 
Paris, S t — Une réunion tate-rministé-

rielie s est tenue ce matin au Quai d'Orsay, 
de 0 h. 30 à midi, sou» la présidence de 
M Poincaré. 

Y assistaient MM. de Lasteyrie, Reibel, 
et Le Troequer, ministres de» Finances, 
des Ké«ion» Libérées et de» Travaux Pu
bl ics; M. L. Barthou et Mauclére, délégué 
«•t délégué-adjoint à. la Commission des 
réparations, etc. 

Au cours de cette confercr.ee ont été dis
cutées les études technique» concernant le» 
réparations qui ont été préparée» dans les 
différents départements ministériels inté-
re*&es. étude» technique» dont s inspirera 
le Président du Conseil dan» ses conversa
tions avec: b«s collègues alliés. 

Les délégués Anglais sont partis 
pour Taris 

Londres. 31. - M. Bonar Law, sir John 
Bradburv et la inissioi^inglalse sont par
tie a H heure» pour Paris. 

D'autre part, lord Curzon «é-lord Tyrrell 
•ont également partis a 13 heures pour 
Paris. Ils reviendront à Lausanne mardi 
aoir. 

Le Secrétaire d'Etat Allemand 
remettra mardi les propositions 
Berlin. 31. — M. Bergmann, secrétaire 

d'Ktat, est i>arti hier pour La Haye où 
habite Kl laniille. 11 n'arrivera pas 
avant mardi soir ù Paris où il remettra 
vraisemblab.ement à M. Poincaré. Préei. 
dent de la Conférence interalliée, le6 pro
position» adoptée» hier par le Gouverne-
aieiit. Allemand. 

Les explications du Reich 
sur le manquement 

Berlin. 31. — Une note officieuse répond 
au reproche adressé à l'Allemagne par la 
presse française au sujet des livraisons de 
prorluits cotés 

En ce qui concerne le» livraison» desti
nées aux régions dévastées, le gouverne
ment Allemand conteste l'obligation de 
Ivivr car, sur la base de l'acccrd de Wies-
nalen, l'Allemagne n'est obligée de livrer 
«ne dan* la mesuré compatible avec ses 
besoins intérieure ; or sa production est 
loin de .« ; :f rir e à ceux-cL 

l'Etat défait 10.000 francs 
au jeune vagabond arrêté 

Paris, 31. — Orphelin à l'âge de neuf ans, 
son père ayant été tué au front dés le début 
il» la guerre et sa mère étant morte peu 
après, le jeune Raymond Jules P... avait été 
placé par un patronage chez des cultivateurs. 
Ceux-ci durent récemment le congédier f inte 
d'ouvrage. Le patronage ne put le recueillir 
•> son retour en raison de son cpe. Le pauvre 
enfant, sans argent et sans travail, se r ft a 
errer dans Paris. Il fut arrêté pour vaga
bondage. On s'aperçut alors que Raymond-
Jules P... était pupille de la Nation et ciéan-
cier de l'Etat à ce titre pour une somme de 
30.000 francs. Devaij^. cette constatation, la 
quinzième chambra correctionnelle a pronon
cé samedi son acquittement pur et sirrple. 

Locataires, ceci vous intéresse 
MENACES D'EXTULSIONS PRENEZ 
CONNAISSANCE DE VOS DROITS 

La Chambre et le Sénat se sont mis d'ac
cord, en ce qui concerne les expulsion» de 
locataires qui devaient avoir lieu dans les 
premiers jours de janvier. La loi sortie de 
leurs délibérations est simple et peut se 
résumer ainsi : 

Tout locataire d'un loyer supérieur a huit 
mille francs, frappé d'expuisron, doit obéir 
» la décision judiciaire qui le vise. 

Audessous de huit mille francs et jusqu'à 
1.000 francs, le locataire peut, en constituant 
avoué, aller devant le juge des référés qui 
pourra accorder un délai de grâce dont la 
durée maximum ne dépassera os» i» 1er 
juillet 1923. 

Enfin les locataires dont le k>yîr ne dé
passe pas mille francs s'adresseront tout sim
plement au juge de paix, qui aura les mêmes 
pouvoirs que le juge des référés at pourra, 
dans les mêmes conditions et comme lui, 
sans appel, accorder ou refuser le délai de 
grâce. 

La loi réserve également le droit lu pro
priétaire d'occuper les locaux du locataire 
expulsé dans les condition» prévues aux ar
ticles 4 et 13 de la loi du 13 mars t922. 

Rappelons enfin» qu'une disposition spé
ciale de la loi dit que, lorsque les lo
caux auront été'loués A un nouveau locatai
re, celui-ci devra être appelé devant le Juge 
de paix ou le juge des référés, à la requête 
du propriétaire. 

Le» locataires qui ont régulièrement payé 
leurs termes et satisfait à toutes leurs obli
gations seront donc couverts pour six mois, 
a condition quils acceptent les condition» 
de prix'et d'occupation fixées par le juge. 

Elections municipales complémentaires à Arras 
Le scrutin de ballottage des élection* mu

nicipales complémentaires qui s eu lieu \ 
Arras, a donné les résultats suivants : 

Electeurs inscrit». 6.48» : Vote» émis, 
2.863. 

Ont obtenu : MM. Rohard. 1.810 voix : Go-
din, 1.632, républicain de gaoch» ; S'ude-
saont 1.046; Le Gentil 867, candidate -rUnion 
arrageolse» 

MM. Rohard et Godin ont été déclaré» 
ELUS. 

Après le premier tour, MM. Ternattx et 
Georsv syndical iatea. .'étaient désisté» pur» 
tnent .•#* "^•'•Ument. 

Le Sénat a autorisé, 
(emprunt autrichiei 

U France garantit 22 ° / . me l'Emprunt 
et n'est pat solidaire des autres pays 

Le Sénai a adopté hier le projet de Mi 
voté par la Chambre et autorisant le gouver 
neinent français à garantir un emprunt émis 
par le gouvernement autrichien. 
•M Louis DAL'SSET dérendit le projet. 
M. Henry BKHtNGER déclara que cet em 

prunt aurait son utilité générale et prépare
rait les grandes solutions financières inter 
nationales qui réussiront peut-être 4 assurer 
en même temps la réparation de nos régions 
dévastée», la sécurité de la France et la 
paix du monde. 

Le texte adopté stipule que la France ne 
gara-tit que S % de l'ensemble de l'emprunt 
et qu'elle n'est pas solidaire des autres puis
sances. 

Le renflouement de la S. / . C. 
L'Assembl discuta ensuite le projet relatif 

à l'indemnité des Boxers et au renflouement 
de la Banque industrielle de Chine. 

L'indemnité des Boxers s'élève a 225 mil 
lions et le total des créances d'Extrême 
Orient est de 1<9J millions. En cas de non 
paiement, les douanes intérieures et mnri 
times constituent des gagea solides et en 
aucun cas. les créanciers ne sauraient se 
retourner contre la France 

C'est ce qu'expose M. REYNALD, rappor
teur, qui engagea vivement ses collègues à 
voter le projet. 

a » » f « 

Victor Margueritte radié 
de la Légion d'honneur 

Paria, 31. — Le Conseil d'enquête s'est 
prononcé pour la radiation de M. Victor 
Margueritte, autour de <« La Garçonne ». 

Un rapport a été adressé au garde des 
Sceaux ; ce dernier, en effet, a qualité pour 
établir et présenter à la signature du Pré
sident de la République le décret qui est 
nécessaire pour sanctionner la radiation Ce 
document n'est pas publié au « Journal Offi
ciel » Samedi setr, M. Maurice Colrat 
n'avait pas encore pris connaissance du. 
dossier. Son intention, d'ailleurs, ne fait 
aucun doute. Le ministre de la Justice a 
d^laré que le Conseil rie l'Ordre était scuve. 
rain en matière disciplinaire et qu'en ce qui 
le concernait personnellement, il ne pourrait 
que respecter la décision prise par les mem
bres du Conseil. e 

Ajoutons que c'est sur l'avis des trois com
missaires chargés de l'enquête que le Con
seil de l'Ordre de la I égion dnonneur a 
radié de ses ordres M. Victor Margueritte 

On reproche à M, Margueritte d'avoir pré
senté, dons a la Garçonne » une héroïne 
susceptible de passer à tort a l'étranger 
comme le type de la femme française. 

_ — — > —œ» < 

Une distinction méritée 

Soi'oux, chevalier de la Légion d'honneur 

Rarement décoration fut attribuée à plus 
juste titre que la croix de la Légion d'hon
neur qui vient d'être décernés & notre ami 
Soitoux, directeur de l'Ecole de rééducation 
professionnelle des mutilés de guerre, à 
Tourcoing. 

Tous ceux qui ont vu Soitoux & l'œuvre, 
désintéressée, perspicace et vaillante, 
s'exerçant Journellement depuis l'armistice, 
en dépit des difficultés matérielles de réali
sation et des souffrances physique accrues 
par un labeur acharné, seront unanimes à 
applaudir a la marque de reconnaissance 
publique qui vient de sanctionner une be
sogne énorme d'ampleur patriotique et de 
solidarité humaine, affirmée par des résul
tats tangibles et heureux. 

JULES SOITOUX 

L' « Officiel » la proclame en ces termes : 
« M. Jules Soitoux, 23 ans de service». A 

donné des preuves remarquables de sa 
compétence professionnelle et de son dé
vouement aux victime» de la guerre en as
surant l'organisation et le fonctionnement 
de l'Ecole de rééducation des mutilés, à 
Tourcoing ». 

Depuis longtemps, Soitoux est connu, 
estimé, dans nos populations laborieuses, 
où son nom e»t synonyme de dévouement 
à la cause ouvrière, démontré par des 
actes aux effets bienfaisants et profitables 
à notre prospérité économique-

Professeur a l'Ecole nationale d'Armen-
tières, notre ami marqua son séjour dans 
cette ville par la création, à ses risques 
et pérrls et avec ses modestes économies, 
d'une coopérative de production, aujour
d'hui en pleine voie de développement con
tinu et précieux élément de la reconstitu
tion de cette grande cité industrielle, d'ave
nir florissant. 

Pendant les cruelles années de guerre, 
Soitoux fut a Nantes l'animateur du Foyer 
des Réfugiés du Nord et des témoignages 
officiels rendirent hommage à son action 
généreuse et efficace. 

Après la grande tourmente, lorsque tant 
de désastres étaient à réparer, Soitoux fut 
appelé A ta direction de I Ecole de rééduca
tion de Tourcoing où se manifestèrent 
aussitôt toutes ses qualités d'organisateur 
émérite, qui firent de cet établissement un 
modèle du genre, cité en exemple dans la 
France entière, « 

C'est la, dan» cette école modèle de re
constitution ouvrière et humaine que lé 
ruban rouge mérité à tant de titrée, vient 
de^-fleurlr la boutonnière d'un généreux et 
actif serviteur du pays. 

Les aveugles de guerre, les mutilés et 
estropiés de l'affreuse tragédie sanglante 
rendus * la vie productrice, h la dignité 
du travail par son amicale et vigilante sol
licitude, sans cesse en éveil dans le vaste 
champ des réparations physiques et mo
rales, se réjouiront avec cous de cette of
ficielle reconnaissance d'un admirable dé
vouement consacré 6 une oeuvre éminem
ment philanthropique et de noble caractère 
social. - E. P 

• • 
Dans le promotion du Travail, la nomina

tion de M Grunet, industriel A Seint-Amsnd 
marque l'encouragement donné a un artisan 
consciencieux de l'industrie chatnière, qui a 
su faire aux travailleurs la part qui leur est 
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La Journéç Soortivg 
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Les rencontres dTjier 
La journée du 31 décembre ne fut guère 

favorable aux footballeurs et encore moins 
aux spectateurs. La pluie, qui ne cessa de 
tomber, avait rendu lès terrains glissants et 
lourds, paralysant les moins tentatives de 

Jeu. 
Il est vrai d'ajouter que lee rencontres ne 

présentaient qu'un caiactère amical et qu'un 
peu partout ou ne vit que de teams très 
mixtes. | 

Des résultats enregistrés on doit néan 
moins retenir celai de Fives, qui ne succomba 
que de 4 buts à 0. 

Le Challenge Ioterpational 
duSpertinfc Club Hvois 

LE U. C. ROUBAIX A BATTU 
LE S. C. F IVOIS PAR 4 BUTS A 0 

Hier après midi sur <à terrain Vtrnot, a rives, 
f-rofitbnt d un inutch comptant pour son enanen 
ge. le Sponaig-i Jub Fivoi» Inaugurait 1 installa 
lion i'une tribune. 

Celle-ci, oien aménagée, met 1rs quatre-cents 
personnes ju'ehe peut contenir a labri des mura 
péries. 

Elu était, hier, décorée aux couleurs Uu Uuh 
Monsieur le Commandant laporte du Centre 
d'E. P. du 1er ioip9, .represcntanl le coUjoel Mas 
caivi. présidait cette inauguration. A ses cotes, 
avaient pris place, MM. • Jovenet, président du 
S C F. • lion le. président de la commission de 
fcoluall. Waliaen, bmpis, slien, et branctiart 
du lomité, ainsi que de nombreux membres 
d'honneur. 

La musique du 43e R. I. se fit entendre pendant 
la partie auquelle assista un millier de specla-
teuis. 

LE MATCH 
La rencontre lut malheureusement gichéo par 

la plui* qui détrempa l« terrain et rendit la 
balle gli-sonte et lourde. Le jeu s en ressentit. 
On ne vil que rarement de belle» phase* Les 
Kivois fuient courageux et auraient mérité de 
sauver l'honneur mais leurs avants comniu-ent a 
gic s->e 'au e de conserver trop longtemps ta balle 
permettant ainsi au Kacingman de se dégager a 
temps. Ces derniers bien que présentant un» 
équipe mixte, turent nettement supérieurs, en 
science, en vitesse et en montant ; loues leurs 
altaques étaient terminées par un shoot. 

Des le début, Hououix. qui profita du vent, 
irrposa son jeu. Les Fivois se défendirent bien, 
attaquèrent ieme, mats, trop broutions, ne 
purent marquer. Au bout de vingt minutes de 
|eu, a >» suite d'un centre de I aile gauche de 
Rcubaix, Hanson reprit et Tiarqua le premier but 
cinq 'înnjtfs api es, Lem\io augmenta le score 
d'un nouveau point. 

Le début de la seconde mi-temps fut nettement 
e i faveur «les Koutaisiens qui marquèrent deux 
buts de toute beauté et de manière identique sur 
i;ne descente -n vite.se de l'aile droite, Isbecque-
lb:nson qui se termina sur un shoot a raz-de-
lerre par ce dernier joueur. 

Les rivais, vers ia fin de la partie, firent des 
efforts désespérés pour marquer, mais, Uelhaes 
brisa loutes les attaques cl fa fin arriva sur 'e 
score de » a 0 en faveur des Roubafsiens. 

L'arbitrage de M. H. Vallin fut e.xcellent et 
mérite des éloges. 

Parmi les joueurs, les meilleurs furent, h Rou 
bsix : Mesplomn, tieihaes, Dupuii -n.-lte, \anden 
drissche, 'sbecque et surtout flaiison. 

A Fiv<\, • Vandenponselle et Marcel Wocquei. 
Le gardien de but Hertreux, fit une mauvaise 
première mi-temps les deux buts rentrés lui sonl 
imputables ; dans la seconde il se racheta et lit 
unp belle exhibition. 

RUE Ol CANO, A TOURCOING 
Quelques centaines de spectateurs, un froid 

de loup, une pluie continuelle, des équipes 
très mixtes, telles furent les caractéristiques 
du match qui mettait en présence deux onze 
relui de l'Union et celui de l'Association 
Tourquen noise. 

Dire que le jeu pratiqué fut agréable & 
suivre, serait exagéré. On joua sans convic
tion. L'Union se montra de beaucoup supé
rieure, surtout après le repos. 

Les asteux ne furent jamais dangereux, 
encore m >tns dans la lutte. Les ustlens termi 
nèrent la partie avec huit buts h leur actif 
A signaler la révélation de Lestrade, un jeune 
qui a fourni une superbe exhibition. Ce 
joueur est h suivre. 

RUE DE VARSOVIE, A TOURCOI«G 
Quelques centaines de spectateuu. un 

froid . (voir plus haut). Le Sporting présenta 
une équipe où figurait quatre remplaçants. 
En outre, Roose, le portier, indisposé, dut 
quitter te terrain dès te début de la seconde 
mi temps, au moment où Excelsior menait 
par un but à zéro Les points furent mar
qué» par Vanheulle et Léon Beulque. 

AU STADE LEON BEA, A CALAIS 
Le Club Sportif de Calais recevait, hier, la 

visite des vainqueurs de Dunkerque Malo, le 
C. O. de Billancourt, qui enleva la décision 
par un but & zéro. 

Les CaMBâsns rte jouera* qô'a dix; il s'en 
fallut de peu qu'ils arrachèrent U match nul. 

A u t r e s r é s u l t a t s 
Amiens AUslétic Club bat Union Sportive 

lloMlonnais- l * r si buts à 0. 
Racing Club de Calais 1 B bat Etoile Spor 

tlve d'Atfiiein, par 4 buts à 1. 
Sporting Cl ah de Douai 1 bat ia Turgo 

tine de Roub six. par 1 but à 0. 
tsporting Clut> d'Abbeville 1 B bat C A. de 

Vltry 1 8, par i buts à 1. 
Olympique sporting Club de Boulogne 1 

bat Jeunesse Sportive Boulonnâtes 1 par 
i but» k l . * 

Ractng Club dTArras 1 bat Union Sportive 
de Bruay I bat I buts à 0. 

Carabiniers LilApis I bat S. C Fivois 5 par 
« but» k 3. 

Carabiniers LilHpis 8 bat Ê. C. Lillois 3, 
par forfait. i 

S. C. Fi vois 2 s» battu F.C. S Boubaix 2 
par 3 buts k 0 

S. C. 1 vois 3 a nadtu F.C.S. Roubalx 3. par 
? buts k 0 

Matches comptant ..pour le Championnat du 
Nord. \ 

Le tournoi du* F- C de Rouen 
Genève Sport et V. IL Quevlllalse font maU-h 

nul par 3 k 3. Portsmilth E. C. et F. C Rouen 
nais font match nul par 1 k l . 

A Marseille 
La Pera Club est valrs/rueur de Sélection de 

Provence par 3 buts k 1. 
A P a s i s 

Redstar et Racing Club de France font match 
nul 1 but à t. 

Gri-covia (Pologne, et SOrvette (Suisse) font 
rra-icri nul 1 but k 1. 

L e s C b a r p p i o n n . i t s c*c B e l g i q u e 
DIV IS ION D'HO.tKEUR 

R. C. Bruxelles. 3 ; S. C. \*'der1echt, 1 ; C. -S. 
Bniueois, 3 ; Bcrcte-m-Spotts, ov Uartng C. B. 2 • 
C. !» Verviers, 1 ; Autwerpt F. C. 3 ; Standnrt 
C. Liège, 1 ; lieerschoot F. C. a ; R. C Matines. 
1 ; U. S Gieloise J ; F. C. Bnaveois, u ; Atecle-
Çpcrt, 2 A. A. La Gauloise, 2. 

DIV IS ION P R O M O T I O N 
Tilleur, 8; Stade Louvamiste, 0:. F. C Liège, fc 

Excelsior F. C 0; F. C BressoiSx, 1; lierstil. 
F C , 1 : B C Gand, 3 : Lieische F. C 1 ; Léo-
pold, 2 ; Whiie Star, 1 ; A. S. (Islande, î ; Lyra. 
1 ; F. C. Malincs, 1 ; Schaerbeck, 0. 

Lillois contre Parisiens 
O L Y M P I Q U E L ILLOIS (JUNIORS) CONTRE 

CLUB A T H L E T I Q U E DU XlVfc ARRON
DISSEMENT DE PARIS. 

Nous rappelons qu» c'est aujourd'hui a 14 h. 
précises que ces deux équipes seront en présence 
au terrain de l'Avenue de Dunkerqiie à Lille 
Les excellents éléments qui les compo.ieat et dont 
ncus avons donné les noms hier, fourniront 
I occasion aux nombreux partisans. •d> poussT 
les jeunes, de se faire un aperçu SUr ia valeur 
future du Football Nordiste et Football Parisien. 

Les Juniors Olympiens, imbattus dans 'e 
Championnat du Nord et savamment ménagés 
par le dévoué Verstrate. auront à y»ur de 
confirme'1 ieur excellente forme et d'afimter un 
ncuveau suevès a leur palmarès déjà si «luneux 

La belle exhibition qu'ils firent te 26 rtovembrp 
o n're le Racing-Club d'Arras est encore présente 
k la mémoire des nombreux spectateurs. 

Les Juniors l'arisiens qui comptent également 
de nombreuses victoires arriveront a aille, ce 
soir, k 18 heures. 

Le prix des places a été fixé comme suit : 
tribunes et premières : 3 fr. : seconde» : 1 fr. 

La Ligue du Nord à Bruxelles 
C'est auj iurdhui k 14 heures sur le majgnitique 

leirain du Daring que se disputera la rencontre 
Liguo du Nord contre la redoutable eqtiipe de 
Hruxelles. 

La Lijzue du Nord a mis définitivement sur 

B'ed l'équipe suivante : Dumortier (R. «"L R.) ; 
uzza O L.) : Marcel VLrnoli (O. L.) ; Frssachom-

me (S R.i ; Schull 'B. C C) ; Courquin à). L.; • 
remplaçants . Guyot (S. R.i; Ryssen (D. L,); 
Droulez (S R.) 

D'aulre part l'équipe de Bruxelles que avait 
dimanche dernier, incomplète, été battue par 
Anvers veul prendre une revenche vls-ai-vis de 
son public et voici quelle est la composition de 
co team . 

lieb e Racing-Club de Bruxelles : Swartebnoeck 
(Dai-jigt; Verbeke (Un'on Samt-Gilloise); Van-
denhaute iRacingi; Hanse U. Sl-tiiiloiseM: Ver-
linlon Daring ; Vanderweken Daring); IVrigtfl 
i Daring», Bunyan (Racing) ; Adams t.Audedlechtl ; 
Bessems fDarinj; \ 

On voit que la défense de l'équipe de Bruxelles 
n'est autre tue la Défense de l'Equipe Nationale 
Belge et l'altaque comprend les deux Anglais 
réputés Wright et Bunyan. 

Notre équipe représentative aura donc une 
clarge extrêmement lourde. 

Bourdon (R.c.A.1 : Wattine (R.C.C.)- Cbcbeteux 
in.CR.); Parais (U.S.T.) ; Jenco ;O.L.) 

On frisait le siège \Un vol de 50.000 fr. 
du repaire d'un bandit près de la Ferté-Milon 

Boxe 
> c } o < 

Le gala de l'Académie des Sports 
de Reubaix 

C'est devant une salle archi-comble que s'est 
déroulé li programme de la séance de boxe, mis 
sur un pied par les actifs dirigeants de l'Acadé
mie des Sports de Roubalx. 

U» combats donnèrent hier, k d'intéressantes 
luttes, qui passionnérenl les asadus des réunions 
pufftllst'ques 

Voie es résultat» : 
Détré de Roubalx bat Coppens de Gand aux 

peints. Dejaeghôre, de Roirbaix bat Max-Tellop, 
5 Hênin-Liélard par k-o au premier round. 

Baéte, Rouhaix. est vain leur aux points de 
Diérens. de Gand. 

Berry. de Fresnes. bat Debaer (Roubalx) aux 
points. 

Givanovretb (Serbe) bat Bertez d'Anzln aux 
points 

Hublard rBoubaix bat Uêvens de f-and. par 
abandon au 4e round. 

En l'absence de M. Vaisster, ertrttre officie! les 
combats lurent dirigés par M. Voisin, lTx-cbam-
pion. 

JWiaiion 
Sadi-Leceinte a battu son propre 

record de vitesse 
Marseille. 31. — A Marseille, sur le terrain 

d'aviation distres, l'aviateur Sadi-Lecointe a 
battu son propre record de vitesse en réalisant 
34S km 088 k l'heure. 

Sa dernière performance était de 3tl km. 83U. 
l . l r • • f * f * ^ * » J ^ ^ ' J J * , ^ , ^ , ^ ^ * < ^ 

Hippisme 
Courses de Vincenoes 

Ire Course. — 1. Trocadéro Boudet. g. 13 50 
p. 11.50 ; 2. Travailleur Pen'ecôte. p. 13J0. 

8e Course. — 1. Solsson Masson. g. 84 ft) 
p. 29 50 ; 2. Sans Gênes Bulhion. p 5&50 ; 
3 Sancv Leroy, p. 20.00. 

3e Course. — 1. Petit Poucet Hamard g 
25.00, p. 15.50 ; 2. Quo Vadis Chrétiea, p. 
14.00 

4e Cours». — 1. Trianon Boudeau. g. 18.50. 
p. 13.5.: 2. Tiégo Fort inal. p. 18.56. 

5e Course. — 1. Sou-Hami Picard, g. «2 50. 
p. 26 50 : 2. Qui Vive Vandeghinste, p. 25.50 ; 
3. Sarah U Labayle, p. 25 50. 

6e Course. — 1. Quadrille Capovilla. g-
71.00. p. 20 00 : 2. Passeport Viel. p. 15.00 ; 
3. Sasso Rosso Forcinal. p. 14.50. 

Le temps d'aujourd'hui 
Nuageux k éclaircies. brumeux le matin, «e 

recouvrant dans laprès-midi, vers nouvelles 
pluies. Minimum de température environ 1«. 

A U F I L D E L ' E A U 
Tous les jours, aux Bans Mumelpaux de l'okir 

coing. vers midi une heure, on volt arriver lïne 
charmante hrunet.e de dix-sept printemps qui, 
6'étant dévêtue, se met k l'eau et fait plusieurs 
« 50 mètres crawl • dans un style classique et 
qu'enviraient beaucoup de nos nageurs. 

Cette jeune fille cest Mlle Krm-siine i-ebrusi. 
championne et recordman de France. Sa popu»a-
rité est très grande. Pour en être persuadé. Il 
suffit d'entendre au cours d une fête de natntuni 
les « Allex Titine • que crient ses intimes et 
..amansdes de club. 

Au cours de an séance journalière d'enlrnlne-
ment. le sympathique l'aul Beulque l'excellent 
manaser des • Enfants de Neplune de tour 
coing •, lui donne des conseils. » Allonge tes 
bras. Oui c'est ça. Tu vas déjà plus vite •. 
et docilement la petite championne recommence 
le mouvement tuvni'S exécution parfaite. 

Puis, l'enlrninemenl terminé. • Titlne • rentre 
saflemfnt chez ses parents e(. le dimanche stii-
vrnt. elle bat un nouveau record de France sous 
les cris de • Allez Titlne >. 

Chasseur et sanglier 
ont lutté en corps à corps 

Chktillon-»ur-S«ine. 81. — s». Gnilleminot, 
fermier su hameau d» Bécalneuil conseiller 
municipsl de Vertanlt. était i. I» chaa>» svec 
ai smi, quand un sanglier fut lance M.uuil-
leminot tira plusieurs coups rt» ftasil »t »t-
telgnit le sanglier. 

Malgré s»» blessures, I» pachyderme fonça 
sur I» chasseur «t le culbuta. Un corps-k-
corps s'ensuivit. M. GuiMeminot, aoique lar
dé p» les défenses, conserva son ang-lroid: 
saisissant l'animal psr le» oreilles, il essaya 
de l'achever avec son couteau de chasse et 
parvint k s» dégager. Bien eu» oeidanl son 
sang par on» entai 11» très profond» i la 
caisse droit» et des blessure» su genou iroit 
• t an mollet gauche, l'héroïque chasseui re-

I charge» son arme et abattit ' • béte k 15 mè
tres. M. Gailleminot, sérieusement atteint, a 
été conduit en automobile k Lsigne*, où U s 
rayt le» toins d'an deeteur. 

Une explosion de gaz dans 
un Consulat à Bruxelles 

Bruxelles. 31 — Une formidable explo
sion de gaz s est produite u a n s le bureau 
du Consulat du Brésil. & BruxeU s. rue 
Royale. Cest au moment où l'on vouïa< 
allumei un réchaud à gaz que l'explosion 
s'est produite, arrachant le» Dorte» et le» 
fenêtre* Le plafond a été soulevé et démoli 
partiellement. La vitrine d'un magasin 
située au rez-de-chaussée, a été pulvérisée 
Il n'y a aucun accident de personne. 

Une femme a mis an monde 

cinq rigoureux garçons 
Londres. 31. — Une hindoue a mis au 

monde dernièrement cinq perçons parfaite
ment constitués et vigoureux. Jusqu'ici les 
cinq marmots et la maman se portent k mer-

Policiers et gens tirèrent 
de nombreux c o u p s de fusil 
Marseille, 31. — Le meurtrier de l'Inspec

teur de la sûreté Laty, un sujet Bulgare 
nommé Frantz O'eiiscof, Agé de 30 an», ne 
à Philippopoll, reconnu comme l'auteur 
de 6 tentatives d« meurtre à coui* «le revol
ver en plein jour, a ete découvert cette 
nuit ii >uinle-Moithe, dans un cabanon, 
mais il avait dist aru à I' riivee des agents 
qui appriier.t bientôt sa nomelle ctclietle. 
k deux kilomètres du villasre, dans un 
cabanon surélevé, près de la Tour Sainte. 

Le repiiite uu nialfuiteur lut cerné et 
à 11 heures du soir des coups de fou ont 
commencé à s'éciii^.ger entre lui et la poli
ce aidée des habitants du quartier venus 
avec des fusils 

A minuit, ie commissaire central, le chef 
de la so.ret.3 et de nombreux agents se sont 
rendus en automobile sur les lieux A une 
heure du matin, te cabanon était cerré et 
la fusillade se. poursuivait. D.u côté de la 
police et des assiégeants on ne comptait 
pas de blessé. 

Finalement, en trombe 
on entra dans la maison 

Marseille, 31. — Ce matin, à y ..eures, 
comme plus non ne bougeait dans la mai
sonnette du villnge de Sainte-Marthe assié-
," e par le police et où s'était réfugié le 
bandit Kéliscot, les agents s'approchèrent 
avec d'infinies précaution» et finalement 
entrèrent brusquement t en force dans la 
maison 

Surprise ! Elle était Vide 
A leur grande surprise, ils constatèrent 

qu'elle était vide. Le bandit avait réussi 
à s'enfuir sans, attirer l'attention de per
sonne Les policiers procédèrent cloi3 à 
une minutieuse inspection des lieux et 
constatèrent, au bas d'une fenêtre, des 
traces du n.issuge du br.udlt 

Les recherches se poursuivent active
ment, i 

-•>—o-c-o-(-

Mauvaises Etrennes 
pour les Sinistrés 

On supprime les bons d'achat de la recons
titution du mobilier familial 

Dans laprcs-midi de dimanche, notre col
laborateur vaienciennois a reçu de la Cluim-
bre de Commerce l'avis stupéfiant suivant : 
SUPPRESSION DES BONS D ACHAT DE 

LA RECOMSIITU1ION DU MOBILIER 
FAMILIAL 
La Chambre de Commerce de Valencion-

nes a reçu à la dernière heure, LE 31 DE
CEMBRE 1922, l'important avis suivant de 
l'acministrulion préfectorale : 

« Le budget de l'exercice 1923 ne compor
tant pas de crédit pour le remboursement 
des fournitures faites par les commerçants 
autorisés h recevoir des bons d'achat déli
vras aux sinisli-és, les carnets de bons 
d'achats devront être utilisés AVANT LE 
31 DECEMBRE COURANT. 

« Passé cette date, ils ne seront plus vala
bles et les "cnimctçants qui les accepteraient 
en paiement ne pourraient en obtenir le 
remboursement. 

« De leur crtté. les commerçants sont ins
tamment priés de faire parvenir dans le plus 
court délai possible et au plus tnrd le 31 jan
vier prochain, au Service des dommages de 
guerre 2, rue Saint-Bernard, à Lille., les 
bons d'achat reçus dès sinistrés. 

« I.es comm'Trants qui ne se conforme
raient pas Btrictemen! à ces prescriptions, 
s'exposeraient ù des difficultés pour le règle
ment de leurs créances » 

Cette note se passe de tout commentaire ! 

L e coupable , un ex-officier, 
vient d'être arrêté 

Paris, 31. — M. Faralicq, commissaire fc la 
di rection de la police judiciaire, a arrêté un 
nommé Ivan-Jeah-Félix Montcouet, en.ployé 
d'assurances, lemeurant 10 faubourg Mont
martre qui, pendant la guerrî, avait >.ofité 
du départ des habitants des environs de !a 
Ferté-Milon, pour s'introduire sous son uni
forme de capo-al de 73e R. I. ans une mai
son abandonne par son propriétaire M. Ba-< 
tenont Maurice et lui dérober pour Ml.OOO 
francs de titres. Non content ce celM Mont-
couet qui avait été promu officier et en* 
veyé en Pologne avait profité de son séjour 
en ce pays pour s'y livrer à la spéculation 
sur les changes. Il avait été, >our ce fait, 
condamné en 1920. k deux ans d» prison et 
6 ans d'interdiction de séjour. Il a «té mis h 
la disposition de M. Genty, juge d'insT,-uc« 

Un jugement intéressant 
les consommateurs d'électricité 

LE KILOWATT NE DOIT ETRE PAYE 
QU AU PRIX FIXE OFFICrELLFMENT 

Une habitante de Saint-Omer, Mme Aude* 
bert,. avait intenté un procès à la Comt*' 
vjnie d'électricité « La Bethunoise ». Comme 
bon nombre d'Audomarois, elle avait refuse 
de poy; sa consommation d'électricité k mi 
tarif plus élevé aue celui du cahier des char-
ges et offert de régler le paiement à ce tarif, 
c'est-à-dire à 50 centimes du kilowatt, 
Celte offre n'ayant pas été acceptée par « La 
"ethunoise », l'affaire fut portée par Mnia 
Audebert devant le Tribunal civil qui, dan» 
une décision très importante et qui intéres
sera au plus haut point tous les usagers d» 
l'électricité, vient de déclarer « qu'il v avait 
lieu de valider les offres de Mme Audebert 
et que ces offres sont sulfisantes ùt libéra,, 
toires ». 

Une étrange affaire 
à Tourcoing 

UN HOMME A ETE ASPHYXIE, MAIS 
LE GAZ EST-IL LA SELLE CAUSE 
DE SA MORT. 

Samedi soir, vers 23 h. M. Dewulf Cyrille 
36 ans, boucher et épicier, domicilié à Deer-
lyck (Belgique) se piésentait chez M. inan-
waert, lofreur, 9, rue Ste-Barbe et demandait 
k y passer la nuit. Une chambre lui fut 
donnée. 

Le lendemain, le logeur trouvait M. De
wulf, mort, asphyxié dans son lit» 

Il appela ia police et expliqua quut. ro
binet à gaz privé de son réchaud et demeuré 
ouvert, avait dû être la causa de l'asphyxie. 

OUI. MAIS... 
Mais, M. Maréchal, commissaire de pi lice 

du 4e arrondissement, ayant trouvé celte 
affaire assez suspecte, a ouvert une enquête 
sérieuse et a bientôt appris que M. Isenulf 
s'était rendu dans divers caf&s du entre et 
qu il était de plus possesseur à ce moment 
d'une assez forte somme renfermée dnna un 
portefeuille, tandis que, sur lui, on n -•» ait 
retrouvé qu une somme de 3 francs et pas 
de papiers d'identité. 

D'accord avec M. Lenfant.commissaire en
trai, M. Maréchal a alors fait avertir Mada
me Dewulf, cependant qu'il continuait son 
enquête. 

Madame Dewulf k son arrivée a Tourcotnr, 
a déclaré que son mari éiait venu da.is a 
matinée de samedi poui affaires et qu'il 
devait être porteur d'une assez 'orte son me. 

M. Lenfant, commissaire central a 'nfo--
mé télégraphiquement le Parquet de c-tte 
affaire. 

La communication radjotéléplionique 
des cours de bourse, ûa valeurs, étc 

Le député (Jeorpes Richard ayant esposé 
à M. le Ministre dos Travaux Publics qui 
le.s liviies télégraphiques oif téléphonique* 
sont encombrées et nécessitent de-, dépen. 
ces d'iiistiii^Uon de plus en plus grande», 
que it service de ce= lignes peut être con
sidérablement soulagé, d sans frais.par 1» 
communication radioteieplionique de» 
cours de bourse de commerce, des valeurs, 
des changes, des métaux, ^ t c . , dans lé 
cours de ia Journée, et àu^s la matinée) 
assei lot pour que les uitciesscs puissent 
en profiter, au cours de la vente du pois
son à la criée des balles centra.es de Parts. 
et a\ant demandé si ces tujtgeationfc — qui 
émanent d • plusieurs cbajnnre» de corn-
merce — sonl- susceptibles du recevoir 
application en l'état actuel de la radiotélé
phonie a reçu la reposât suivant» : 

L'administration des postes et des télé
graphes étant, en principe, favorable a 
for^anu-aiion de ces émissions, examiné 
la question de concert a\cc les divers dé» 
parlements mmisierieLs uitéressés Toute 
fois, aucun creiiit budgétaire n'ayant et! 
mis a sa disposition pour cet objet, il coni 
viendrait que !&>. chambres de commerce: 
veuillent bien s'entendre pour constituer U 
versement le la taxe altérant» aux truns. 
missions qui les intéressent- Ce te taxe 
peut être évaluée à -UU ir. ;.ar heure eu-
virou, correspondant à l.i-'OU mcl6 Les 
chainb- s de commerce qui ont sa .si direc
tement i administration de leur vœu ont été 
Benaeurnéee dans ce sens et ont ete priées 
de fuire connaître leurs intention» quant 
a leur participation éreniuetl» I U frais 
qu'occasionnent les émissions demandées. 

-*—clc^c—«-
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Cn récompense 
les « Fidèles » à la terre 

DES CULTIVATEURS SONT NOMMES 
CHEVALIERS DU MERITE AGRICOLE 

La croix de Chevalier du Mérite Agricole 
e été attribuée aux cultivateur, et aux 
cultivatrices ci-après désiRiiés dont la fa
mille est depuis plus de cent ans- sur la 
mt'une exploitation agricole et qui oonti-
nl ient eux-mêmes cette exploitation : 

i taes René, cultivateur, a leteghem 
(NVoutii; Barbier Joseph, cultivateur à Mory 
{l'B*-de Calais) ; Bcckandt Jules, cultiwa-
teivr, à Pitaam (Nord; ; Bonnieres !dei Vic
tor, agriculteur, à Herlin-le Sec (Pas de-
C»i*»ilsl ; Mme Vve Brame, née Couture 
(Dotl lithilde), cultivatrice, i W'ières (No, 1); 
Chinoutier Jérémio, cultivateur, à Berthen 
( N o n ! ) ; Défossez Jean, cultivateur, à Es-
t a i n » (Nord) ; Desbonnets Louis, cultiva
teur, ,à Bonduee (Nord). 

• 
• • f 

Ont été également p n m u s chevaliers du 
Mérité Agricole : 

Lej(»r>ne-Proyart Jules, agrioultcuT, k 
Frômicourt (Pas-de-Calais) ; Lecompte Eu
gène, .cultivateur, k Ugny-en-Cambréai» 
(Nord) et Dupont Gustave, cultivateur, à 
TillW ifNord). 

Rhumatismes articula res aigus 
et névralgies rebelles 

guéris en t ro is j ou rs 
Le c as suivant est un de ceux qui montra 

de la fa.on la pics typique avec quelle rapi
dité peuvent ayir ceriams médicaments alor» 
que tous les aunes n'avaient donne aucun 
résultat Le diagnostic était : IWuuiatisine» 
ar iculaires aigus : a dure trois mois obli
geant la tnalad • a garder le In un mois. Ce 
rhumatisme a laisse comme séquelles des né
vralgies cephaJiques êl faciales bilatérale». 
Les douleurs sont extrêmement vives, tena
ces, se font sentir jour et nuit et révèlent 
tou es les nuiis un caractère d'acuité parti-
culieieineni intense entre 11 heures du soir 
et 2 heures du matin, empêchant tout som... 
meil. I.a malade ne trouve- un peu de calme 
que par l'absorption de racliets qu'elle prend 
a la dose de 5 ou 6 depuis plus de quatre 
mois. L'état général esi très mauvais. La 
malade est plie, anémique, très affaiblie, 
véritablement saignée par la durée des souf
frances 

Cinq minutes aurès la première injection 
la malade trouve un repns et un apaisement 
a sa douleur que les cachets, même pris a 
la plus haute dose, n'avaient jamais pp lui 
procurer Elle passe une bonne nuit alors 
qu'elle n'avait pas dormi dejiuis quatre 
mois Les traits se détendent La malade re
prend le dessus et assure qu'une vie nou-
velli» commence pour elle. Le lendemain 
deuxième injection, laquelle parfait les ré
sultas obtenus la veille. Le troisième jour 
même confirmation de< bons effets du traite
ment La malade n'a pas été depuis reprise 
par ses douleurs La guerison se confirme 
comme complète II n'existe plus la moindre 
douleur, pas plus dans la léte que sur la 
face I.es articulations ankylosées sont par
faitement libres et font leur travail normale
ment • Mon cher Docteur, écrit-elle, ce qu» 
j'ai à vous dire liendra en quelques mots : 
c'est que je suis empiétement guérie, qu» 
Je dors bien, n? souffre plus du tout, ai un 
appétil normal et que les forces qui me sont 
revenues me permettent de travailler comme 
si je n'avais jamais été malide. Je vous en
voie ici l'expression de toute ma erntitude. 
etc.. etc » siene : Madame Barge. 379, rua 
Dpnkerque, à Tomme (Nord). 
'Cette cure remarquable a été obtenue à 

l'Institut Anti-Arthritique, 67, rue Tiarthélé-
my Delespaul, à Lille. Cet établissement est 
spécialise dans le traitement des affections 
rhumatismal s et goutteuses La méthode ne 
cause aucune douleur est absolument inof
fensive n'entrave en rien les occupations du 
malade et son prix modéré la met à la norée 
de tous. L'insti'ut est ouvert en semaine, 
de 9 h à midi et de Z h k 6 h. Le dimanche, 
de 9 h. à midi. Consultation : 10 Fr. 

et A EH P E U f t L I Q N E S 
Pair. — T.S.F. lundi de U h. a 16 h. concert 

à 2o h 45 résuit, courses, itt h. 48 concert. 
- M. Gaston Bonmer, membre de l'Institut 

vient de mourir. 
- Les étudiants étrangers ont déposé non 

palme sui le tombes d<- Pasteur. 
- Le Min de H. P. a préside la fête d» 

I œuvre des • frères et sœurs de guerre ». 
Chôlenu-Therry. - un a trouvé le cadavre da 

mA ancien Charpin 43 an», tué par le train, 
Delhi {Indes anal ). — En bomb un village ua 

avion engl a atteint un suint a/ro 2 tués. 
Cannes. — Dans le charab. de Mme Bouverr 

femme du composit on a volé *«.<«! fr de bij. 
Château Thierry. - Dévalant sur la vole ua 

wsiSm «'est éflrasè mrtwe loeom Plus, blessés. 
Mexfo. — A Monterey. une tribune s'effondra 

U msiador. distrait Ait M 0*r le téureaur 
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